
LE SAMEDI

( )n vîtiC (Ille. ci'. bieaut (loiîî 1I'tîîtir avait

SoIt COI <ili on idI aven turtes.
L at Ian te ll 4111 ser'î.lni se I lal~ità l'it-

tre lîonît ide lat place. C'était uîn gr'and i able
<le Catstîllati. lonîg connulîe lat liamlpe (le six

lîaleîail',et lus tîi:iigre. Il Vinît d'un pas
îîîioleit îîs <laux n îucles maliuresques, der'-

r'tère lesiltlulles, le concert se taisait Oni <'e
ililî>imett pouîr faire place à de joyeux inni'-
1îî1m'es entr<coupllés tie rirîes.

Il prit sa lanterne à la mîain et dlonntitiu
''Tranîl cîîup le.salt llebîarde contr'e les volets

Les cris et les r'ires s'éteignirent. Lje volet
tîtassîr s'ouvrit, et une Voix discrète de-

Puis, tout dle suite après
-Ali ! c'est Vouis djbont Eseqîuiel. Est-

il (toile tr'ois hîeure'îs (il, e atilh
-Le teîmps vo us passe, Cegîu'(al l'aros,

ré-pondit le -ail I >iem Veuil le (Ille vous
soyez bien pliaré àt l'ieuîe qlui vient tôt out
tard pout' nous Lotis. Renîvovez vies chialatnus
ou1 pavyez les roîlevanlces.

-C'est ruineux, Eeî iIlion aîii, tit do-
leinilent le seigneîur Gli'ssur l'honneur
dle mon noli<, j e Se Ilt' il ildgée leriîi ii boit-
tiq1 ue

- Une leîi'etapolir l'audience, eoînip-
Lt lat garde ; troius réauîx pour' le saint-oiîce,
uin cularto ponu' mîoi, pauv~re Illtilleurenx,
cela l'ait ci tout cinq réaux et un cuarto, out
vincrt.six cttaî'tos et uiti iltîiséi'alle octatve, ou
cenît six petits luitravéis le Phiîlippe 111,
<lotnt Dieu ait l'itile!

-Pont unîe eure Eseq1uiel ! A eomîpter
ituit heures de nuit noire, cela fait deux cent
dix cuiartos île lion cuivre, Ou ttt't-lu

réuoîî plus île dleux dheuros et ileini ..
c'est ruineuîx!

-Eneroîe ê'tes-vous petit-cousin dl'un ft-
titlier, seignetur ( alftiros. On vous protège.
Allnts, par'tez ou ici iez!

leO segtert lf;tris tira île ]l Vaste poche
esa soihî'veste (in boursicat île cuir et se

prit à comipter' <les piieces de mîonnîaie sut'
l'appui île sa fenêtre.

-Vous avez hiolîie société cette njuit ? île-
iaîîflda b'sequiel.

-Assez. puisqul Ipllaît à D)ieu. Saint-An-
toute, mion r'especté patr'on, pr'otège et bénit
Imon pauv're étalsscîtîent. Nous avons à

sitlpr tteî1 esjeuie sîgnuîs.Voilà votre
allhItîre, anti ls'îuiel.

-Ahu)ergîe au soleil et cab ar'et aut clair le
lutte, lit le gatit<lc cil'ettpît soigneuse-
utîctit lit iliîlîaie. Vous dlevez gagwlier votre
peant dl'ort, Seignteur ( a;l at'os Il mianlque
Imion clato.

-P>as piossible ldonneiz ....
-)ontîiez voIls-11l'tît ! Vout, Iriez-vous

faire tort à, tit pèret (le buiîile?
-Voits l'avez rîîî,Eîîîi',soîvz juste

-On parl tic<~ île-<Viser l'éd it dles plaisi rs,
< li datxte q le 1421 . . . . c'est tri >il ietî X. Su r
les t''sîgt' Iett le je ontiîtm;î our~<>tt-
r'ait bien vhous taxer' ait dobhle', e'îc
Galfaros.

-Teneiz, boitî Espiagnol, tenîez: ileu 5 cuai'-
tLos Itu lieu iltîn.L"atg's îîîoi idégrever' plîîti)t
11o(1 pîartager'ons lat différîete.

-Jusqu'au mev.Ài, 8eignetir (t ltros, et
<ral tl erci.

-Latîlionne nuit! Sigui eci siel, oi1
ne vous t'evc't qute. tropl til)t.

Le volet fut rel'e-rîiîé'. Le seretimo t'eîtit set
laniternte aul b out d1< sa plique, et plourlsuiv it

soni c'i sempliternîel
-Lit paix lIt' Illhîti tr'ois lîueî''s! beil

teîîips!
Nî>t'e jeulie vo ya.geur atvait aittetnd u avet'

ttîtpittîetce lat liii (le cet entretieni. Taîît que
le colloqjue avait duré, son regrard était resté
braque sur' les croisées closes (le lit niaison
île Pilate. [I s,'enfonçat sous la Voûte pour
laisser ;aerle sereno. Quand le pas de ce-
lui-ci fut étouffé aut détour dle lit rte, il ap-
pela <doucement:

-Bobazoni!
Le brav'e rustre nie répondit que par' un

ronlement sonor'e. Notre jeune homme se
dirigea vers lui à tatons, et le trouva coin-
inodément étendu sur le pavé (lui entourait
la fontaine.

Il dormait (le tout son cSeur, la tête entre
les quatres pattes de son bidet.

Don Ramire nie jugea point à pr~opos de
troubler ce paisible sommeil. Il regagna lat
rue, et ne put retenir un cri (le joie en
voyant qu'une fenêtr'e s'était éclairée dans
lat noire faç;ade du palais de M-edtina-CoLeli.
La lueur faible bîrillait au tr'aver's d'unîe ja-
I ousie baissée, mais VI ' il <'un amtoulreujx
pet-ce de bien autres obstacles.

Et ce beau don Raînie était aimout'eux àt
en perdr'e l'esprit.

Notez qu'à son costumte il était aisé de
voir qu'il n'avait guère autre chose it perdre.

Avez-vous parfois regardé lin travers
d'une jalousie ?

Les ligynes -se br'isent de tablette onl ta--
blette et présentent un dessin trenmblé que
touts les Romnéo connaissent. C'est joli, par'ce
tIlle tout est joli (lui touche aux jeunes
atmtours.

On a en quelque sorte l'effet mîystérieux
dlu tîtasque de velours, non plus sur le visage
seuleinent, tuais lu haut en bas, et il faut
l'oeil de Lindor pour appliquer à coup sûr le
nomn de Rosine àl cette étrange silhouette
coupée par bandes, coinie les figures émail-
léês argent et sable qu'on voit sur les vieux
écussons.

Lat preutîlère idée de don Ramnire fut de
s'élancer, car il se lisait: Elle est là. Elle
m'attend.

La lamtpe allumée à l'intérieur projetait
tr'ès distinctemtent le profil <'une temîîîe sur
les planchettes dle la jalousie.

il n'y avait mîêmie pas dle dôoute dans l'es-
p)rit <le dont Rainire: c'était Isabel.

Maiis était-elle seule ? Là-bas tout nu bout
î le l'Est'aîna'uî'e, de 1'atutýc côté du Trage, au
pied<le la sierra Gala, quand don Ramire
rôdait, la nuit, autour dec cet antique château
de !.?enixiiacoi-, il y avait un signal. Ce set-ait
péché mortel pour un ameant espagnol que
<l'oîblier sa, guitare.

Lat guita-e citante bans les nuits étoilés
dle ce poétique pays, comme la chouette ou
le ltib7îu daîns nos nuits, déshéritées. On ne
fait lias attention à la guitare. En écoutant
lat g uitare, les dunègnes se retournent entre
leutrs draps et disent: ', Voilà l'amour (lui
passe !"absolument commute nos bergers, bien
clos dans le ber-cail, se rient <lu loup qlui
hturlle impi1 uissant au dehors.

Cer'tes, le loup ext hurlant montre peul <le
prudenlce, tmais cela nie l'emnpêchie point <IL
cr'oquer la ditîue <lu troupeau.

lPeut-être les amfoureuCtx e.spagnols, lui sont
les p)lus délicats, les plus chevaleresques, les
plus discrets dlu monde, feraient-ils umieux
d'abandlonner la guitare. C'est une grrave
qluestioni. Quoiqu'il eîî soit, entre dIon Rît-
luire et cette charmnante Isatbel lat gruitare
avait joué un grand rôle. Elle vous l'a dit.
Il y avait un bosquet tic tnyrtes.

Car' c'était bien dtot Ranltire (lue cette ado-
r'able isatbelle attendait au lieu île ce Pedro

Gi1 qui s'était montré tout à coup sur la
place.

C'était bien don Rainire et son valet Bo-
bazon, le <igne garçon, (lui avaient pénétré
-laits Sévillu à la faveur' le l'escorte.

N ous dirons qjuelq1 ue jour tiu Iceteur les
petits incidents (le cettw odyssée,

Il y avait donc uin bouquet d.c myrtes.
DJon Ratîtire annitonçazit son arrivée par unt
accord de gruitare. Encore un-o fois, dans cette
heureuse Eispagnle, on lie sait pointd'x-
dtient plus adroit. Isabel était pré~venue, et
qjuandi ses feiîîîîtes avaient achecvé leur titelle,
elle venait aut balcon tremblante et tout

Oh1 ! ces nluits enlibatulées! ce silenîce d.es
,jardins amoureux ! ces rares paroles, (lui al-
laient descendant et montant, commie les
boules <l'or des jongleurs ! ces soupirs, ces
extases!

Tous ces chers enfantillages die la première
tendresse!

Il était hiaut, ce balcon. Outre la guitare,
l'Etspagne produisit de tout temps l'échelle
de soie, mnais le pauvre Ramnire nl'avait fiue

Commtîe il î'egreLt;it sa guîitare aujourd'hîui
Le scrupule le prenait. Enîcarnation était
peut-être encore auprès de lat jeune fi'le. Il
n'osait mettre le p)ied dans cette place dé-
serte, de peurl d'éveiller les soupçons (le lat
camériste. Et cependant Isabel attendlait;
elle pouvait se lasser d'attendre, quitter lit
fenêtre et la refermner, en l'accusant, lui, Ra-
luire, die paresse ou t dt eece lléi
tait.

Ilais le raisonnletîtent Venait ici eii aide aul
désir ;il allait surmlonter six crainte, lors-
qu'un homme sortit gle loîtî1bre (les arcades
mnauresques.

Celui-là s'était san.s -toute aussi caché
pour éviter lat rencontre (lu garde de nuit.
Il fit quelques pas sur la place d'un air in-
dlécis et inquiet : l'ceil de 'Ramnire, désormais
habitué à l'obscurité, pouivait détailler son
costume et. sa personne.

Il portait le costumie andalous et le soîin-
lîrero rabattu. IlI était petit, large d'épaules,
mais étroit par la base. Malgré sa longrue
épée, dont la pointe, soulevait les pans de
son manteau, son aspect n'était rien moins
que belliqueux. Rainire se dlit tout dle suite:
Ce doit êtr'e titi scribe <lu conseil dles vingrt-
quatre ou quelque étudiant <le bonne mai-
son.

R.ainirc sè tromnpait, muais pas de beaucoup.
Le proiueneul- (le nuit avait en effet l'hion-
lieur d'être ol loi' à l'audlience r'oyale de Sé-
ville depuis uine, couple d'années.' Le comte-
duc d'Olivarcz en personnte liii avait fait ob-
tenir c, t emploi par haine (les Medina-Cieli,
dont le seigneur lPedrto (,ii avait été I'ilitell-
(lant iîlildèlt.
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<i <"l'ue I>îoîîclil e de deleux anmnées.. je- si. citilli gqilrj.
gî'i .tc- à Votr<e i"''îe''i-Iîthm .

Eh l ' *j: i it ll bieîîînî t iîI l mila grilîîîe.];t fa inlelse
gippeI). alvec du., sVl<li vieiIi<lu <i'ii. iu Ii'i'.sVîs.It-

hit<rsjue i, c sî'ssî e tîi.r. i tle liii. siIiv',it . lus;.
î.îi;ii'tts< Ilî'<t irit-tire uni lin ii cil, 111 glu choises.

Kli j;îîît 1er 1892 l'eu' iiiie iie,îîvuclle <I taqul'ii île l i je
repris> I !mui îtnveie lieunx avec tlle (Il,~iuî qu*,îas

fi( l'l . rne i-ri e. ii i. Miais (illîî;îîîl lu frîil repait. . l:

Duranut tonlt e 1teiîip),.I;tjluîa la sèrje oîriniire îles
lileci <<Ci brevetCes cl nires tlle.%i les si ropjs ilmlgillales
queii je fitlirii<rni;ilis iu<îji.lttiue oil (Il ;ul ua chez lesý

rilariiaeîens. Il jeu k ' fi*%- n jolî,ijc u ae iiJiilL
I aiiiic le 'î( <'e '-ilîîî lie 'l'îètieii line et je <i.' p ti a

tle I «xe il'iunuvl ss A la qu<a trièmie bot utul je
i I l 'e<< w,'ii' ;lile; 1 'i jOli 9 i' Olenî <<<Vsc criseu, iii

to0 l .daeîl. iiiîiilim tri', i<<<'<le,u.I' tu irtinî (Iclveiiiiu
<<lois tiliace. vi jjjj avec Jette., 1 facilité.

.l; X aii suliiie ie ,*îiglc 11ng, '< lé<ulibîri. <I auîjouirdl'hij
. ucrne g-on,,idî-r, guii, parfai tcicibi guér'ii .. Jii i t. ss

plus, ut je u ('î'Ill <e îlles lii'-ies suiiiuleiiî' ci
î1Iuq*lldes elajeiîl. aîvaiîi l'jielt'lioil (le lat gîllle.
l.'îîîs pouviiez falîil. de-i cte ItUrf' l'îisagofils Vle.,vî ju<gere

l'h is ih ii-ala li i liuî- p<-rsîînh s Chez,~ (111 la gi'îiîtiî'
a ijIla jasé des t at-s i i ii,îcîc i'<ie /,î'mîe/ lite

Mlonsiuir le l>'ît eîiri,
voirc rui-0i, îlîtqgo CI. deévoué collègue,

N. V. lINfM >


